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L'avis a etd unanime que les sommes depensdes pour l'Evechd
sont de l'argent bien employd et que la population de Lausanne

prendra un vif intdret ä son Musee du Vieux-Lausanne, le jour oil
elle pourra enfin voir ses collections rdunies.

SOCIETY D'HISTOIRE

DE LA SUISSE ROMANDE

La Socidtd d'Histoire de la Suisse romande a tenu, mercredi
14 juin, ä Vevey (salle de l'Ancien Casino), son assemblde gdnd-
rde de printemps, sous la prdsidence de M. Th. Dufour (Gendve),
president. L'assemblde, fort nombreuse, oil se trouvaient, entre
autres, deux officiers frangais et un oflicier beige internus dans la
contrde, a admis 16 nouveaux membres. La bibliotheque de la

Societe, precedemment logde ä i'Ecole Vinet, a etd transfdree dans
les combles de I'Ecole de Commerce, qui abrite dgalement les
collections de la Socidtd vaudoise d'Histoire et d'Archdologie; on y
trouve les publications d'un grand nombre de socidtds d'histoire
suisses, frangaises, beiges, etc. Le catalogue en a ete dressd en 1890

par M. Albert de Montet.
Les comptes, presentds par M. Maxime Reymond (Lausanne\

vdrifids pas MM. Emile Butticaz et Henri Meylan-Faure, professeur
(Lausanne), ont etd adoptds.

*
* *

M. Frederic Barbey a prdsentd une fort intdressante et ties
\ivante communication sur « Mes Souvenirs de Paris » (1811-
1814), de Charles de Rivaz. Napoldon fit, en 1810, du canton du
Valais le i30me Ddpartement frangais sous le nom de Departement
du Simplon, car il trouvait que le pays entretenait mal la route du

Simplon, « sa route ». Le gendral Berthier, venant d'ltalie, en prit
possession. En 1811, le Ddpartement depute au Conseil Legislatif
le comte Charles de Rivaz, de St-Gingolph, tres attachd au Valais,
et qui comptait ä Paris de nombreuses relations. Son mandat
rempli, Ch. de Rivaz rddigea ses impressions sous le titre de :

« Mes souvenirs de Paris », en utilisant la volumineuse correspon-



222

dance qu'il adressa ä sa femme. II alia pour la premiere fois ä

Paris en 1811; grande etait alors 1'affluence des voyageurs, due ä

la double reunion du Corps Ldgislatif et du Concile, et au bapteme
du Roi de Rome; de Rivaz assista ä cette grandiose cerdmonie. II
rend visite ä son cousin Emmanuel de Rivaz, ancien general de

brigade frangais, mis ä la retraite apres une chute de cheval qui
lui demit un Dras.

Charles de Rivaz retourne ä Paris en 1813, il fait un portrait
anime de ses visites aux ministres de l'Empire, voit Napoldon au

cours d'une reception aux Tuileries; le grand empereur lui adresse

la parole; de Rivaz reconstitue le violent discours que Napoleon
adressa au Corps Legislatif en decembre 1813, lors de son ajour-
nement. Les souvenirs du ddpute valaisan se terminent par le recit
de l'entrde de Louis XVIII ä Paris et du Te Deum chantd en son
honneur. Sitdt apres, Rivaz rentra en Valais, rendu ä la Suisse.

* *

Les historiens de Charles Pictet de Rochemont actachent une
grande importance au voyage que celui-ci fit en Angleterre en
1787. M. Fernand Aubert a trouvd. ä la Bibliotheque de Geneve,
un manuscrit contenant le rdcit de ce voyage, rddigd par un des

compagnons des deux frdres Pictet de Rochemont, Prevost-Dacier.
Les trois Genevois visiterent 1'Angleterre, furent vivement impres-
sionnds par les travaux agricoles. les magasins de laine d'Halifax,
l'exploitation de la tourbe. Ce voyage fut fccond, non seulement

au point de vue litteraire, mais au point de vue agricole et indus-
triel. Pictet de Rochemont mit en pratique ä Genfeve, les observations

agricoles qu'il fit en Angleterre et, le premier, exploita la
tourbe ä Bossex. Peu de temps apres son retour, la Revue Britan-
nique, plus tard Bibliotheqne Universelle et Revue Suisse, menait
une active campagne en faveur de la vaccine de Jenner. II est per-
mis de penser que le diplömate genevois, qui prit une grande
part h la fondation de cette revue, ne resta pas etranger h ces
articles.

*
*

M. Charles Gilliard, directeur du Gymnase Classique de

Lausanne, heritier des travaux du regrette Bernard de Cerenville sur la
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ville de Moudon, a parlE du subside fourni par la Chätellenie de

Moudon, en 1432. On sait qu'au moyen age, les finances publi-
ques Etaient dans un piteux Etat, II n'existait pas d impot direct.
Le comte Vert, par son habiletE, sut mettre un peu d'ordre dans
les" finances du Pays de Vaud. Lorsqu'il avait besoin d'argent, il
demandait, gEneralement tous les deux ans, un subside k ses

sujets. En 1432, il lui fallut de l'argent pour doter sa fiile Marguerite

qui epousait le roi de Sicile. Moudon offrit une somme globale,
infErieureä celle qu'elle devait, proportionnellement ä ses « feux ».

A cette occasion, la chätellenie de Moudon dressa une liste de

contribuables, la plus ancienne que nous ayons. Cette liste prouve
combien notre population est autochtone et combien Etait faible
l'apport des Emigrations.

*
* *

Le Sceau de Jacques de Faucigny, tel Etait le sujet de la

communication de M. Eugene Demole, le savant numismate genevois.

Cc document a EtE remis ä la Ville de GenEve, le 27 no-
vembre 1915, par Mile Caroline Galiffe; il recule d'un siecle l'ori-
gine des armes de Geneve, telles qu'on les connait aujourd'hui. Le
prEvöt de l'Eglise se trouvait ä la täte du chapitre composE de

32 chanoines. CEtait apres l'Eveque le personnage le plus important

du diocese; il exergait une petite souverainetE temporelle,
comprenant entre autres le territoire de Cologny. Jacques de Faucigny

fut choisi com me prEvöt en 1312.
Dans une niche d'architecture gothique, St-Pierre est debout, de

face, tenant deux clEs en sautoir sur la poitrine. Au-dessous de

l'apötre, un Ecusson porte deux cles en sautoir et un aigle impE-
rial. Tout autour court l'inscription : Sigillum iacobi de fouchi-
niaco prepositi ecclesiae gebenensis. Que signifient les armes de

l'Ecusson Ce sont les armes de l'Eglise, rappelant qu'au spirituel
et par le symbole des clEs, eile se rattache au souverain Pontife,
hEritier de St-Pierre et qu'au temporel, eile est fief de l'Empire,
symbolise par 1'Aigle. Par ce sceau, Jacques de Faucigny expri-
mait sa double souverainetE. temporelle et spirituelle. II est cepen-
dant douteux que le sceau du prEvöt de Geneve ait servi ä inspi-
rer la communaute genevoise pour lui faire choisir cent ans plus
tard les armes actuelles de Geneve.
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M. Maxime Reymond (Lausanne) a parld d'un document, du
premier tiers du XIe sidcle, extrait du Cartulaire de la Bienheu-
reuse Vierge Marie de Lausanne, concernant les terres et cens

que les chanoines possddaient ä Vevey. II est precieux parce qu'il
renseigne sur la division administrative de la contrde Vevey-Ville-
neuve.

*
* *

La sdance, fort intdressante, a etc suivie d'un diner au Vevey-
Palace, oil M. Th. Dufour, president, a rappeld que la Socidtd a

dejä sidgd k Vevey en 1892 et en 1897. M. Eugene Couvreu, syndic

et depute de Vevey, a attird l'attention des membres de
la Socidtd sur la motion deposde au Grand Conseil le ier mai 1916
tendant k la conservation des archives communales et k la creation

d'un Service cantonal des Archives. II a invitd les assistants ä
faire ce qui etait en leur pouvoir pour sauver de la destruction
nombre d'archives communales, menacdes par ignorance 011 par
indiffdrence.

La fin de la journde a dtd consacrde ä la visite du Musee Histo-
rique du Vieux-Vevey, ä la collection de ferronnerie artistique, de

serrures et de coffrets de David Doret et & la coquette dglise de
St-Martin.

CHERCHEURS ET CURIEUX

Collectionneur vaudois cherche ä acheter: a) 1'album du diction-
naire historique du Dr Levade; b) la mddaille commdmorative de
la Premidre rdunion du Grand Conseil vaudois (ddcretee en 1811)-

Priere d'adresser les offres a Marc Henrioud, Gryphenhii-
beliweg, 19, ä Berne.

ERRATA
Dans le travail intituld : Contribution ä PHistoire monitaire du

Pays de Vaud, par J. Gruaz (VIme livraison, juin 1916), lire :

A la note 1 au bas de la page 186 : La figure 9 et la figure 22
au lieu de figures 10 et 23;

A la note 1, au bas de la page 187 : La figure 20 au lieu de
figure 22.
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